








1515 Haïti-Observateur    19-26 janvier 2022

Journal 19-26 janvier 2022.qxp_HO  1/19/22  5:09 AM  Page 15



Par Jacques Brave 
 
Haïti a été l’un des premiers pays 
à lancer des filles dans le jeu du 
football. Le grand atout du foot-
ball féminin, en Haïti, fut le fait 
d’avoir eu des animateurs pas-
sionnés, un support sans faille d’ -
une presse sportive courageuse et 
désintéressée, à l’époque; H-O, 
alors installé en Haïti, avait pa -
tron né les compétitions fémini -
nes à l’époque. L’apport de tou te 
la communauté de la presse spor -
tive nationale, alors très compé-

tente, très passionnée, très coura-
geuse et n’acceptant aucun com-
promis avec les dirigeants politi -
ques ou sportifs, pourtant «chefs» 
tout puissants, à l’époque. C’était 
pourtant le temps où le moindre 
écart vis-à-vis de l’ordre « duva-
liériste » ou « jean-claudiste » 
équivalait à l’exil, la révocation 
pour ceux employés de État. 

Une presse sportive, qui n’ad-
mettait aucun compromis, au 
con  traire des journalistes, com-
plaisants jusqu’à être lâ ches  
«anti- Haïti » même, puisque 

gardant un silence complice de -
vant la mort en cours du sport roi, 
les scandales préfabriqués, allant 
jusqu’à même devenir des relais 
de bandits qui détruisent le sport 
national, comme Hérode Noël ou 
Romain Molina. 

Pourtant, jamais, depuis 
1974, le football n’a connu de si 
beaux succès, que ces dernières 
an nées; encore que l’épopée de 
Munich 1974 se limitait à l’Équi -
pe nationale masculine seule-

Par Jacques Brave 
 
Dans un précédent article, une 
question était posée : Pourquoi 
Ros nick Grant est-il encore vi -
vant ? Plus d’un avaient compris, 

c’est parce qu’il est protégé par 
des invisibles. Dans le même 
texte, j’ai mentionné que le té -
moignage de la femme arbitre, 
rencontrée à Thomazeau, en rela-

tion avec le dossier de visa des 
faux arbitres, non approuvés par 
Mr Rosnick Grant, mérite une 
enquête spéciale. Cela viendra au 
moment opportun. 

Comment Rosnick Grant vit-
il les déboires ?. A-t-il un moral 
de fer ? Est-il un fervent croyant, 
comme on le dit ? 

Suite à l’article sur les faux 
arbitres, que les écoles de football 
ont envoyé au consulat, un an -
cien dirigeant de la Fédération 
haï tienne de football (FHF) a 
con fié que M. Grant est victime 
de son altruisme et de ses argu-
mentations convaincantes, lors 
des réunions du Comité exécutif 
(COMEX) de la FHF.  À titre 
d’exemples, cet ancien membre 
du COMEX a expliqué les faits 
suivants : 

 
1- Argent sale 
L’argent sale joue un grand rôle 
dans la persécution contre l’ingé-
nieur Grant, qui était aussi en 

charge, depuis 2016, du pro-
gramme de licence des clubs. 
Dé  cidé par la Concacaf et la 
FIFA, le choix de l’ingénieur 
Grant a été accepté dans un con -
grès extraordinaire. 

Ce programme consiste à 
contraindre les clubs à se confor-
mer à des règles minimales de 
gestion. Il a dû faire face à la ré -
sis tance au changement. C’ était 

pour lui un « ma swife » à mon-
ter. 

L’ex dirigeant explique qu’au 
moins trois clubs puissants ne se 
sentaient pas en confiance avec 
l’ingénieur Grant. Car, leurs diri-
geants ne pouvaient pas justifier, 
dans le budget de ces clubs, les 
grands moyens de ces derniers. 
 
2- Arbitrage 
En réunion du COMEX, quand 
on veut soulever les nerfs de 
Grant, dites-lui que tel arbitre est 
coquin. Même s’il va faire le sui -
vi, pour trouver la vérité, il tem-
pête toujours en demandant des 
preuves. C’est tout à fait normal 
et juste de sa part. 

L’ex dirigeant a expliqué qu’ -
immédiatement après les élec-
tions de 2020, il y a eu une dis-
cussion acharnée entre Ros nick 
Grant, qui exigeait de multiplier 
par cinq les per diem des matches 
et les frais d’entraînement des 
arbitres FIFA et Carlo Marcelin, 

qui argumentait le contraire, pour 
des raisons budgétaires. On cro -
yait que les deux hommes al -
laient en venir aux mains. Pour 
cal mer le jeu, le président Yves 
Jean-Bart, en grand humaniste et 

visionnaire, a tranché en s’enga-
geant à multiplier par trois, à par-
tir de 2021 les per diem des ar bi -
tres ainsi que les frais d’entraîne-

Par Ricot Saintil 
 
Sous l’impulsion d’un groupe 
de journalistes sportifs du 
pays, s’est tenue, le dimanche 
16 janvier 2022, au local de 
l’ISNAC, une importante 
réunion autour de la « renais-
sance » de l’Association haï-
tienne de presse 
sportive(ASHAPS), à l’arrêt 
depuis tantôt deux ans. Réduit 
à une seule personne, Gesner 
Jean-Marie, devenu secrétaire 
général de facto depuis la fin 

du mandat de deux ans (2016- 2018) de son comité, cette 
organisation n’existait que de 
nom et ne remplissait aucun 
rôle dans le milieu du sport 
haitien. Au terme de la ren-
contre, les journalistes pré-
sents ont, de manière démo-
cratique, mis sur pied un 
« conseil provisoire » de sept 
membres pour redynamiser 
l’association, et principale-
ment faciliter le retour à la 
légalité l’ASHAPS en organi-
sant l’élection d’un nouveau 
comité exécutif, le 24 mai 

prochain, date du 36e anniver-
saire de l’institution.  

Environ quatre-vingt 
journalistes sportifs se sont 
retrouvés, le dimanche 16 jan-
vier, en tête à tête, pour discu-
ter des problèmes du secteur 
sportif, mais surtout pour 
redonner vie à l’ASHAPS. 
Fondée le 24 mai 1986, 
l’Association haïtienne de 
presse sportive est une institu-
tion pionnière dans la vie 
associative, après la période 
post-duvaliériste. Constituée, 
dans sa genèse de journalistes 
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MAFFIA DU FOOTBALL HAÏTIEN À L’OEUVRE
Le calvaire de Rosnick Grant

Carlo MarcelinJoseph Varieno Saint-Fleur

Suite en page 12
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L’ASSOCIATION HAÏTIENNE DE PRESSE SPORTIVE DE RETOUR
Un conseil provisoire prend les rênes de l’organisation

FOOTBALL FÉMININ HAÏTIEN
Les Grenadières, de héros à zéros

Monique André

Gesner Jean Marie, journaliste  
sportif Kenson Désir, journaliste sportif

Les coaches  vénézuéliens au Camp Nous avec les U-17; groupe 1.
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